
 

 

Rédaction  :   Marianne Ménager, Eric Sionneau. Assistance technique :  Jean-Michel Surget . Diffu-
sion  : Véronique Housset. 
Le canard est à votre disposition à Tours dans les bars suivants : au Donald’s pub, Buck Mulligan’s, 
Serpent volant, Le Bergerac , Au Petit Soleil, Le T emps des rois, le Boatman (anciennement l’a-
telier BD), le Sherlock Homes, les Frères Berthom,  le Mc Cool’s,   Le volume 7, le Black Hawk, la 
Cabane, Le Caméléon. On le trouve aussi  aux Studios. 
Vous pouvez nous écrire à « Demain Le Grand Soir » Radio Béton 
90,  Maginot 37100 Tours ou sur demainlegrandsoir@gmail.com 
N’hésitez pas, si vous avez des infos à faire passer à l’antenne.  
Vous pouvez également recevoir le canard chez vous en nous envoyant une enveloppe 
timbrée libellée à vos noms et adresse, nous soutenir en envoyant des ramettes de papier. 
Nous remercions : le groupe de Liaison des Anarcho- syndicalistes, le collectif contre la venue 
du Pape à Tours, SUD-PTT, le groupe Eugène Bizeau d es Libres Penseurs de Touraine qui nous 

Imprimerie SUD PTT 36-37.  Tirage : 500 exemplaires. 

 
Petit mensuel format A5, imprimé en rouge et noir, ayant épuisé toutes ses feuilles de chou, 
cherche ramettes de papier… blanc. 
Cf. coordonnées pour dons en dernière page. 
           M.M 

 
VOLTAIRE 

D u couvre-feu pour les mineurs de moins de treize ans, en passant par les Afghans qu’on 
renvoie dans leur pays en guerre, au grand débat sur l’identité nationale, on peut se de-

mander, dans ce pays, qui obtiendra la palme de la perversité. Qui aura l’idée riche de vice et 
de noirceur, de perfidie et de dépravation, d’animosité scélérate… Qui parviendra à éluder les 
problèmes entiers de société tout en faisant diversion avec des propos patriotiques ou nationa-
listes, déjà prononcés, qui nous ont menés, on sait où… 
« Tout ceux qu’on ne prendra pas sur le fait, on les prendra par les éléments de train de vie, 
les voitures, les montres… ». C’est vrai, on va faire la chasse aux riches pour donner aux pau-
vres ? 
Ben non, là, tu vois, on s’adresse aux banlieues. Les pauvres ne sont pas assez pauvres, il faut 
en plus leur tirer dessus. On prend le problème par le sommet (parce que ça coûte paraît-il 
trop cher de le prendre par les racines) et on fustige la misère. 
C’est comme ça aussi que le G8 en vient à bouder le sommet mondial contre la faim, y’a rien 
à gratter … Pour une civilisation, un summum ! 

M.M 

 

POUR NOUS RETROUVER EN LIGNE : DES DOSSIERS, DES VI-
DEOS, DES EMISSIONS, DE LA MUSIQUE, ETC… 

http://www.demainlegrandsoir.org  
 

aNNONCE 

« La politique  a sa source dans la perversite plus 
que dans la  grandeur de l’esprit humain » 

DECEMBRE 
 2009 
n°47 

ABSENCE... 

I l y eut un silence qui s’étendit très loin, jusqu’au fond des ruelles boueuses. Le vent s’était arrêté de 
souffler. La misère du monde était au bout de son destin ». 
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L a liste des hommes poursuivis en justice est longue, elle ne cesse de s'allonger : Chirac, Pasqua, 
etc... A coté de cela, la liste des « délinquants financiers » poursuivis est très courte, malgré les 

effets d'annonce du gouvernement. L'évasion fiscale (traduire le fric que mettent de côté à l'étranger 
patrons et actionnaires) est considérable : Elle représente, à elle seule, trois fois le déficit de la sécuri-
té sociale ! A titre d'exemple, ces fonds avoisinent près de 3 milliards d'euros pour les 3 000 contri-
buables français possédant des comptes en Suisse. A ces voyous en cols blancs, le gouvernement fait 
des risettes et propose des « arrangements ». 
Par contre, si par malheur, vous êtes pauvres et que vous traînez au mauvais endroit, au mauvais mo-
ment (par exemple à Poitiers, un samedi d'octobre), la méthode gouvernementale est beaucoup plus 
radicale. Notre camarade, Patrick D a eu le malheur d'accumuler plusieurs « tares » : être un homme 
révolté et qui se tient debout (c'est à dire qui milite et revendique), être pauvre, ramasser une pile et la 
jeter à la face des flics... L'objet terriblement «dangereux» n'a atteint personne et de toute manière, les 
robocops déchaînés auxquels il était destiné étaient plus que suffisamment protégés... L'objet n'a at-
teint personne mais la « justice » a atteint Patrick. Raflé, parmi d'autres, à la fin de la manif, il s'est vu 
infligé une peine de 8 mois de prison (dont 4 fermes) en première instance. Mais comme ce n'était pas 
assez suffisant pour les bourgeois qui nous gouvernent, le parquet a fait appel ! Ahurissant non ? 
Étouffant, de même, le silence coupable de la gauche Tourangelle par rapport à cette affaire : le 31 
octobre dernier, une manifestation de soutien réunissait à Tours, un centaine de personnes. Bien sûr, 
les Verts avaient fait un communiqué de soutien à cette initiative mais , concrètement, la gauche était 
singulièrement absente dans la rue.. On a l'habitude me direz-vous. Et c'est tant mieux, poursuivront 
certains... Pas si sûr : En ces temps de fichage tout azimut de la population, de délire sécuritaire géné-
ralisé (on l'a vu à cette manif avec 200 flics sur-armés contre une centaine de manifestant(e)s désar-
més), de chasse aux sans papiers (relayée par une « identité nationale » chère à Sarko et à Ségolène), 
de remise totale à plat de toute l'organisation sociale et de sa destruction par le toutou du Medef, Sar-
ko « la talonnette », on pourrait se dire qu'il faut que tout le monde mouille sa chemise et soit soli-
daire de celles et ceux qui, trop peu nombreux, luttent encore. 
Dans ce pays asphyxié et décerveler par le culte de la consommation et le triomphe d'un individua-
lisme ravageur (y compris dans certains milieux militants,), le temps n'est plus aux querelles de cha-
pelles mais bien à celui de l'action... 

E.S. 
 



( )DANS LES ANNEeS  80 PART 10 . 

L a première nuit, ils m'avaient fait mettre à poil en arrivant et m'avaient fait enfiler 
une tenue bien trop grande pour moi. Une sorte d'habit de bagnard... Je m'étais 

retrouvé en cellule, à tourner en rond, en cherchant désespérément à retenir le pantalon 
qui n'arrêtait pas de s'affaisser à mes pieds. On est tout petit lorsque l'on est en prison... 
On tourne, on virevolte, on se cogne aux murs. Les cellules sont bien trop étroites pour 
prendre son envol… 
 
Il n' y pas d'âge pour aller au zonzon... Moi, j'avais 20 ans, à peine... Quelques mois de 
ce traitement et rien de tel pour calmer la bête avaient-ils pensé... Moi, ça m'avait fait 
perdre 5 kilos la taule... Mauvaise bouffe, sale ambiance, du brouillard dans l'exis-
tence... On se fait tout petit lorsque cela nous arrive... A 20 ans... Les salauds... Remar-
quez, je ne suis pas fana de grosses bouffes... Mais là, la limite du dégueulasse était 
atteinte... Ça fait partie du «traitement»... De l'art et la manière de faire de toi l'être le 
plus vil possible... Plus du tout citoyen... Ça n'a guère changé depuis... Les crapules qui 
nous gouvernent, de droite comme de gauche, s'en tamponnent complètement... La pri-
son, ce n'est pas pour eux ! C'est pas fait pour... Sauf que des fois, l'un d'entre eux dé-
rape et va faire un petit tour dedans... Mais alors là, c'est VIP, attentions, câlins et tout 
le tremblement... De toute façon, il n'y reste jamais longtemps et retrouve les siens et 
son pognon rapidement... C'est beau la république ! 
 
Car, c'est dégueulasse, la prison, bourgeois ! C'est vrai ! Je 
peux le dire... J'y ai vécu... On se fait tout minaud et on espère 
que ça va passer vite... On s'émerveille de plus grand chose... 
Une fois, c'était le 14 juillet, la fête nationale de mes deux, ils 
nous ont servi du pain frais... Parce ce que là, en ce jour 
«glorieux», ils avaient dégotté du pain frais les matons... Ma-
tons, pauvres cons... Je dis ça comme ça, parce que ça rime... 
J'ai pas de haine... Plus maintenant... La haine, bien souvent, ça 
ne sert à rien… 
 
J'ai pas pleuré non plus alors que les larmes, des fois, ça fait du bien... Ça soulage... Ça 
permet de faire le point... J'ai essayé que tout cela me glisse dessus... La violence, les 
abus de pouvoir des petits chefs, les vexations, les réflexions, les punitions... Je les em-
merdais beaucoup, à l'époque, les hommes en uniforme... Je les emmerde encore… 
 
On se sert les coudes... Parfois, sans rien dire, par dignité, au quotidien... On s'entrai-
dait rue Henry Martin... On se respectait entre détenus... On essayait de ne pas être trop 
abîmés… 
 
J'en ai jamais causé depuis... De toute façon, la vie, c'est bien chagrin parfois... Alors, il 
faut se l'enquiller… 
 
 

 
Il ne faut pas avoir peur d'eux... Je les ai appris... Il ne faut pas courber 
l'échine... Il ne faut pas baisser les yeux.... Si nos cris pouvaient les 
atteindre... Si nos mots pouvaient briser la terreur du monde… 
 
Les prisons sont des erreurs... Des trucs construits par les bourgeois 
pour nous faire peur... Petite soeur, camarade, frangin serre moi la 
main... Moi aussi, je hais les prisons et j'aime la vie, à en crever... Fi-
nalement, la haine... On ne s'en défait pas… 
 
Dans les années quatre vingt, à l'ombre d'une maison d'arrêt… 
 

E.S. 

 

de Christophe ALEVEQUE 
 
 
FOU, FOLLE adj. et n. Personne qui croit encore qu’un monde meilleur est possible. 
 
GERER v. Administrer 1. Activité quelconque. Tâcher de minimiser ce qu’elle coûte en 
maximisant ce qu’elle produit, sans s’inquiéter d’une contradiction possible entre ces 
deux objectifs. 2. Polit. « Gérer une municipalité, une région », augmenter les impôts ou 
supprimer des crèches. 
 
HAUTEUR n.f. Polit. « prendre de la hauteur par rapport à un débat, un dossier », s’éle-
ver des problèmes concrets qu’on n’a pas su résoudre jusqu’à des considérations générales 
qui ne permettent pas de les décrire. 
 
IDEE n.f. Anc. Autrefois, argument électoral de gauche. 
 
JEANNE D’ARC Symbole de l’identité et de la fierté nationales, ainsi que du pucelage 
dans la région d’Orléans → vierge. 
           M.M 
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